
RiSUMi 
La durée du cycle gonotrophique d'Anopheles 

moucheti, a éfé précisée dans le village forestier d'Ebogo 
en bordure duj7euveNyong. D'ordinaire c'est un vecteur 
secondairedepnludismemais localement, commeà Ebogo, 
c'est le vecteur principal qui assure même une transmis- 
sion pendant toute Z'année. 

Les phases du cycle gonotrophique sonf les suivantes. 
- Laphasel (entrelaponteet lerepas desang)dureune 

dizaine d'heures pour les femelles qui prennent leur repas 
de sangà proximité du gîfe de ponte. Elle dure de 24 ù 36 
heures pour les femelles qui prennent leur repas de sang à 
quelques kilomètres du gite de ponfe. 

- La phase 2 (digestion et maturation ovarienne) dure 
de48 àS2 heures. L'absence dedissociafiongonotrophique 
suggère qu'il n'existe pas de phase prégravide pour les 
nullipares. 

- La phase 3 (entre Ia fin de la maturation et la ponte) 
dure une douzaine d'heures. 

Au totaZ le cycle gonotrophique dure 3 jours pour les 
An. mouchetipi prennent leurrepus desangàproximifé 
(moins d'un kilomètre) du gîfe de ponte. Il dure 4 jours 
pour les An. moucheti qui doivent parcourir de 3 5  à 5 
kilomèfres du gite de ponte. 

INTRODUCTION 

Anopheles mouchefi Evans 1925 est inféodé au bloc 
forestier d'Afrique Centrale. C'est un important 
vecteur de paludisme. Localement, comme dans le 
Sud-Cameroun, c'est même le vecteur principal qui 
assure la permanence de la transmission du palu- 
disme. L'écologie, l'éthologieet lerôlevecteur ont été 
étudiés par Adam (1955'1956)et par Languillon et al. 
(1956). Ils ont été précisés par Mouchet & Gariou 
(1961 et 1966). Toutefois la durée du  cycle 
gonotrophique reste indéterminée. 

L'intensité des contacts existant entre l'homme el 
le vecteur est fonction des préférences trophiques et 
du rythme d'alimentation du vecteur. La quasi ab- 
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sencedesgrandsmammifi2resdanslarégiond'étude, 
fait que cetteesNe devient nettement anthropophile. 
La fréquence des repas de sang détermine l'intensité 
des contacts avec l'homme. Cette fréquence dépend 
de la durée du cycle gonotrophique. 

La définitiondu cyclegonotrophiquea étéprop- 
sée par Eeklemishev en 1940 : le cycle gonotrophique 
sépare deux ovipositions successives. 

Dans le cas des femelles de moustiques pares, il y 
a une liaison directe entre le repas de sang et la ponte. 
Ce cycle est composé de trois phases successives : 

-la recherche de l'hôte après la ponte (phase 11, 
- la digestion du repas de sang et la maturation 

ovarienne (phase 21, 
-la recherche du gîte de ponte par la femelle 

gravide et l'oviposition (phase 3). 
Les phases 1 et 2 sont séparées par la prise du 

repas sanguin. Les phases 2 et 3 sont séparées lorsque 
le moustique est gravide. Enfin les phases 3 et 1 sont 
séparées par la ponte. 

MATERIEL ET METHODE 

Description de la zone d'étude 
L'étude a été menée dans deux villages de la 

région forestière du Sud Cameroun. Ces deux villa- 
ges (Ebogo et Nkolébaé) se trouvent dans le dépar- 
tement du Nyong et %o. La région présente un 
climat équatorial de type guinéen avec 4 saisons 
(Loung et Laclavere, 1975). 

En plus de deux grands cours d'eau (le Nyong et 
le Wo) qui longent lesdeuxvillages,il existed'autres 
petits cours d'eau. Ebogo est longé par le Nyong et 
traversé par le Wo dors que Nkolébaé est situé environ 
à 3500 mètresdu Wo et 5ooo metres du Nyong. 

M6thodologie 
ANkolébaé deux enquêtes ont été réalisées duran t 

la saison des pluies et une enquête pendant la saison 
&che. A Ebogo, l'enquête a été réalisée en début de la 
petite saison des pluies. 

Dans chaque village, quatre captureurs sont pla- 
cés dans les maisons d'habitation. Les captureurs se 
laissent piquer par les moustiques. 
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Phase 1 (recherche de l'h6te après la ponte). La 
classificationadoptée p u r  cette étudeest celle d M t e  
par Samarawickrema (1962). Elle a été reprise par 
Corbet (1964 a et b). Une partie des An. moucheti 
capturés est disséquée dans le lauryle de mercryl h 
10 % puisfixéedansducamoy.L.'examendesreliques 
folliculaires est effectué selon la méthode de Bos&no 
et Camevale(l974). Malgrél'observation des fausses 
rétractions, l'examen des sacs folliculaires est cou- 
ramment employé pour l'évaluation du délai sépa- 
rant la ponte du repas de sang. 

Phase 2 (digestion du sang et maturation 
ovarienne). Les moustiques capturés, sont conservés 
vivants afin de suivre la digestion du sang et la 
maturation ovarienne. La maturation ovarienne est 
déterminée par des dissections retardées. Les dis- 
sections sont effectuées toutes les quatre heures dans 
de l'eau physiologique et la lecture au microscope 
permet d'observer la maturation ovarienne selon 
l'évolution des "stades ovariens de Christophersr. 
Les premières dissections ont été r6alisées 8 heures 
après la prise du repas sanguin. 

Phase3 (recherche dugîtede ponteet oviposition). 
La durée de cette phase est calculée par soustraction 
dela totalitéducyclegonotrophique(phase3 + 1 + 2) 
moins la durée des deux premières phases (phase 
1 + 2). La durée du cycle est estimée B l'aide d'une 
série de capturesrecaptures apr6s le marquage des 
An. mouchefi au moment de leurs repas de sang B 

leurs (verte, rouge et jaune}. 
Sur les huit nuitsdecapture consikutives pasdes, 

les trois premières nuits de capture ont permis de 
réaliser le marquage en faisant passer les différents 
An. moucheti capturés et bien gorgés dans des tubes 
contenant un peu de l'une des trois poudres fluores- 
centes. Les anophèles marqués sont lib6rés dans les 
maisons de capture. Les cinq nuits suivantes, aucun 

, l'aide des poudres fluorescentes de différentes cou- 
j 
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Stadesovariens 1 8H I 12H 
2 moyen 1 2 6 1  87 

marquage n'est effectué. Les moustiques recaptures 
sont systématiquement disséqués. 

RESULTATS 

16H I 20H I 24H I 28H I 32H I 36H I 40H 144H I 48H I 52H I 56H 
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1- PhQse 1 
Dans le hameau de Nkolébaé, distant de 3 3  Km 

du fleuve Nyong et de 5Km du fleuve 5'0, la 
catégorie A des sacs ovariolaíres (sacs complètement 
ouverts) n'était pas observée, la catégorie B (sacs 
partiellement rétractés) représentait 2% et la catégo- 
ries C 98% (tableau 1). . 

Dans le hameau d'Ebogo, toutes les reliques 
folliculairesobsnGsimmédiatementapr&s lacapture 
CtaientdelacatégorieA (sacscompletementduverts). 
Sur les 20 autres dissections effectuées 12 heures 
après la capture, 1 était de catiégorie B et 19 de la 
catégorie C. 
Tableau 1 : R&sultaf.s des dissections des sacs 

folliculaires d'hopheles moucheti 
agressifs, immédiatement après leur 
capture (A= sac ouvert, B=sac 
partiellement rétracté, C=sac rétracté). 

Il en résulte que, A NkoIébaé# plus de 24 heures 
Sparent la ponte du repas de sang. A &go, au 
contraire quelques heures séparent la ponte du repas 
de slang. 

Supposant que la ponted'An. mouchefiintervient, 
comme pour tous les autres anophèles bien docu- 
mentés, en fin d'après-midi ou début de nuit, la 
phase 1 est estimée 1 une dizaine d'heures. 

2- Phase 2 
Dans les deux villages, l'évolution de la 

maturation ovarienne est semblable (tableau 2). 

5 
Total 
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A Nkolébaé, 1077 ovaires de femelles 
d’An. mouchefi ont été didqués et examinés. De O B 
12 heures, tous les ovaires disséqués sont au stade 2 
moyen. 16 heures après le repas de sang, 75% des 
ovaires sont encore au stade 2 moyen alors 25% sont 
au stade 2 fin. A partir de 24 heures, tous les ovaires 
disséqués sont au stade 3 début. Le stade 4 apparait 
à partir de 36 heures. A 48 heures, 23% des ovaires 
diss6qués sont au stade 5 puis à 52 heures tous les 
ovaires sont au stade 5. 

A &go, 307 ovaires de femelles &Anopheles 
mouchefi ont été disséqués et examinés. A 16 heures 
93,7% des ovaires sont encore au stade 2 moyen. Le 
stade2finest observéentre20heureset 24 heures. Le 
stade 3 s’observe entre 28 heures et 36 heures. A 36 
heures, on peut également observer le stade 4. Le 
stade 5 intervient A partir de 44 heures et B 48 heures 
où tous les ovaires sont au stade 5. 

I 

Au total la phase 2 dure de 48 à 52 heures. 
L’absence de dissociation gono trophique suggère 

qu’il n’existe pas de phase prégravide pour les 
nullipares. 

3- Phase 3 
ANkolébaé,au cours des trois enquêtes réalisées, 

1393 An. mouchefi ont été capturés, marqués et relâ- 
chés, 69 ont été recapturés à la quatrième nuit après 
le lachage (tableau 3). Ce qui donne un taux de 
recapture de 4,9%. La dissection des An. moucheti 
montre que tous les sacs ovariens sont fermés. 

A &go, au cours de l’enquête réalisée, 541 
An. mouchefi ont été capturés, marqués et relâchés. 
La recaptures’est effectuée trois jours après le lachage. 
Au total, 6 An. mouchefi ont été recapturés. Ce qui 
donneuntauxderecapturede l,l%. LesAn. mouchefi 
disséqués directement après la capture, montrent 
que tous les sacs sont ouverts (ponte récente). 

Au total le cycle gonotrophique dure 3 jours à 
Ebogo et 4 jours ti Nkolébaé. On peut soustraire de 
cette durée les phases 1 + 2 pour obtenir la durée de 
la phase 3. Ainsi on calcule que la phase 3 prend une 
douzaine d’heures. 

DISCUSSION 

Le fait que tous les sacs soient fermés à Nkolébaé 
montre que la ponte et l’alimentation n’ont pas lieu 
dans la même nuit. Ce phénomhe s’explique par la 
distance qu’An. moucheti a B parcourir pour revenir 
dans les maisonsde ce village. A Ebogo (village situé 

la proximité des gîtes), tous les sacs sont ouverts ;la 
ponte et l’alimentation ont lieu dans ce hameau 
pendant la mGme nuit. 

Ce rythme est différent de ceux observés chez un 
autre anophèle B cycle de trois jours : An. nili 
(Carnevale et al., 1978). C‘est principalement la durée 
de la maturation ovarienne qui diffère : ce temps est 
relativement long gour An. mouchefi (48-52 heures) 
par rapport à An. nili (35-40 heures). 

Le pourcentage de recapture est élevé à Nkolébaé 
(4,9 %) alors qu’a Ebogo (1,l %) il est comparable à 
ceux obtenus pour An. nili (Carnevale et al., loc. cit.) 
et pour An. gumbiue (Gillies, 1953). 

Lecyclegonotrophiqued’An. mouchefidure3jours 
pour les femelles qui prennent un repas de sang à 
proximité des gîtes de ponte. Ce cycle est allongé 
&un jour (soit 4 jours) lorsque les femêlles ont à 
effectuer un déplacementd’au moins trois kilomètres 
pour trouver un hôte favorable. 

Tableau 3 : Nombre d’hopheles moucheti obtenu après capture e t  
recapture sur sujets humains ir Nkolébaé et h Ebogo, Sud- 
Cameroun. 

Ebogo 
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